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6 Le n ora de Bothereleut son époque de De tout cela, je lie veux retenir.qu'une
-AL BUM UNIVERSUI., eélôbrité, en France, dans la première moitié du chose, C'est que les visites aux musées, 1A où Il

siècle dernier. s'en trouve, aux galeries particulières et aux MO
Le Botherel, dont je parle maintenant, n'était numents.pUblics, ýsùnt autant'de leçons d'art, desDE x2DA£ýPTÔN 

-ander même â: voix
XeflS de le 1jý .Tm 1 ý,0 àdnt4aýqueiý, pas barde, quoique breton, c'était un simple VI- plus ý utiles, car, quant à dem

comte qui s'occupait d'affaires. buse, presque inintelligible, qu'on y cond
j eunes fihes,, je sais pàrWtement ' queP09W:»Mrrla ÇCrX*"ondanSý M. Il attacha son nom, dit une encyclopédie, à la

Irlroir dU'»Uresa de PeW pour Iffl, journaux, 2191. célèbre entreprse tics "omnibus-restaurants ", et essayer de banehir un nègreý et que je;riýquèrai$
de passer pour un être tout à fait immoral, ce: quifit., c4,culer chaque jour, dans les.rues de Parts,
serait le Jugemeet le pIusý témérairedu mofrde..douze vo!turý_-s - chargées de comestibles chauds,

Nou',ne p«rlonis pas des jeunem filles ;, leur wurquatelo moi», et-oo.. - Po&ýrfbb" d'av"ee douze. voitures chargées de coïneatiblés. ýroIds, et
#1-50 Vingt-quatre voitures chargées de v 1 l" de toute viendra. peut-àtre plus. tard, beauroup plus ýtmùý

dans 4uolquee génùrAýions._espèce. Trois cents maçons, obéissant à ses or-
Mais les Jeunes gens, eux, ne pourrait-on pas,res, lui éleverent comme par enchantement un par des promenades organýlees d'imé manière in-

splendide-hôtel et quinze cuisines, dont la princi- telligente;. leur ap 1 preii-dre il connaître quelquepaie m4 inesurAft pas moins de 130 pieds de long,
chose, leur donner des notiolissuperficielles d'armsur large'. Une, machine à vapeur de
chitecture eà visitant les .:r5glisffl,. en examinant1& t.iowa.. W fme, de seize chevaux f onotlonnait sans relâ-
les, mowinieitts publies et , même :les maisons.leséhe et faisait b"Illir des iiààrmiýtgs pantagruëll-

M O U S 'rout Pa ris viiit en e VISiter ce kigan; plus remaxquables ' ?Ne pbutmiteu.Pîýs. leur, ýdon-foui ý 1
ner des nof lonis de peinture, et. de ilessl 'en léurtexcine étaýblk39.ement, qui n'ûvait pas son PT'écê
eaL,%ant remarqu4r les vitraux,.les tableaux desdent dans Misfoire gostxonpmtque, et qui, Vrai-
eleri e n cýûnnaLg que deux,sèmblablement, n'aura paig' de ,sitôt Son pare1Iý We
1"' Art Gallery,ýi de..Montrég 4111 est trèà intê-et. les ch"sûýnuierS s'occupýwýnt

Et Luainten"t' ti, pont, -je pel Vù. 'du. vléQmtý ýb dans ses et.le Èýu8êe dej" IrUIVOMté JýVa1
Je n'avals j&wais aonnu de barde, de YMI ýqui È Týeh I

cuisines plusieurs, centaines de -rniue francs. 'Loin
-el, et de' moderme.)berile, habfý4 en bardeý chaetant en bfard déco ýTýgpr, p" ilàt, le noble lbdwqtrjffl se Les, proprIr . . . étair" des galeries particulières, etchant qu'un, M O RUU14 Venftý jiý-,Prlal DteuýCba- *ta IftM 0'.1utr'es -, ent11êpriýses ù1QiHý, siùg»ý

iqlxe jour 'de CI-ém,,e»tg vourlic Élupart ýque celle d" ô ibn à Montréal, oe feraient,kèns 
dýévir"dë_lëË'pjýuw ïIeil RlÈ$.ÉçûlI un 0_týWî ta urants MnlhoLïx,-Usemellt, il, ne ré;U0.MrMés ýpQpr 04 jdàT$ d'lm, bàrde,ý, et,'grke, iau 'peu peu 'to tý, aý* P-îàes escouadea de grande illèves, c-on-qu'à perdre à u a füriuhtý,' Reilre, per , 1«,ro ,un n'enteu&,aitle barde eelr ikait fn Bretagne, Il Woccupait d,'écrirt'ijà oWrage en Élus 'dansquelques î vIngtvu quatre volunies, Int!tUI,5 : "'ýjjes !CirmitéE; bu 1 1 . - Sarýonl

ýViVgt-c1Dq ans,. dire niaisementbatde n ê8t Ipas ce qu,üz v4'in PMDICPen6e, -Maines ", qua11ý 'a mort le surplýlt, en 1ý5q. ý uuit.'ei>"e be4-OCOUP deý p"so»44ýi leore l'a' si- di pag ça..on x personnes seulement Ets8imtefent aux bsè'
eni kaUûu il c'elmiý,t",Yom que dit littré quee du Yývürate,,,de Bothürel, dolit les cCnceptions

Rà»ùF,4 lmrdiei3 avaient jadis'ýemu et F;urpris Parls,'Ja
bon gmnde ýeO des gÜr'pri8e" et des émotions.-

et I0ýnd4IA '12bard "On pourralt faire mteUx encére, cel ee1ýatt
Je ue crois pas -que eôtrel, le Çbagisolinier, ait de mettre, ces la'di-rec-

poue, n1mýpýý8 ]ýiù4i q9f Vêiàý et je' connais - r1en ei),M;nun a-Vet levicomtt, su>41t, -q-ai était, ttolï (Te 1eMËt4ý eýtjjsýee ýwýûýtec
qui We polirmiemI jamais Ile ma4wé ogs,, un trèe blm bo-me, --néràti M' Kt n -

Mel., '%uêwý #éüle qu,ýjêuT 'talpat. Cirloyez-aloi, cette 8 yeuxd'e , biýn' par, 110coule CGmM,1ý Ctl, »Yëeuet, saIîý1tý-bàkes , i"fe

W-m6me, ýaur&" lia býau-)011Q]u eýýJjeý Viens d(ý lire dang un'Il ira en 14* lIggit !le MI. -torizýý31 À41,ellootnell"ý12
s1àr, un iswetýpluS.wt&

(lé qui sé, îiCu, pas 4euWýeýtjt
livre- de lP,ëowbý' mais dans

O=me Il le jp4ýý1tdýý lu s'egit'd'iýeo liouve4,ufé, d'tîneý innovation qui
cheffë é1MEge,ý l'approbation " toi'

tgË,8 distinction d',optlil(wg pCý]Itjq4és OU

moi
univew dégider, y trou t44!«ýý 'Y

%tM es bea
4ui fois par en =dulMitHE, : ,que,

nêý court, dëý geO 'É'
là 41rýÉr" -MuMes, à ýpàt4ýý Ell'w ý'irqùî le, qluêe.,

»X" malc*e f *wu'itg et d'hls-
laýîr4 de, ë4tâà y dÉ

-tder i la -,gmveW -, - , , , -_', Il l , I_ ', ., à _ '
iiýcïï -vie, VWeXèý1-,

zil t-, elle.ne
7ýZ e Jji4,

, it
M
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LÉ-GRÈVE
(Voir gravure) PURONS NOTRE LANGUE

GUERILE AUX LOCUTIONS VICIEUSESHélas les grèves sont à Fordre, du jour. Au
lieu dé fraterniser, comme Ils le devraient,, capita-
listes et prolétaires semblent se regarder d'un oeil AREBOURS (A LI). - Ne sau»alt remplacer la votre "Isln "un homme ARGENTE diteg, parý-_d8 plu& en Pilla hostile. Espérons que l'esprit locution adverbiale A REBOU--aS. Au 'lieu de exemple, 'Il Un homme RICHEillentelite et de Justice triomphera des préjugés dire : Ne marchez pas A 12AREBOURS, dites ARGOT. - Un coq a des ERGOTS, mais non desqui divisent patrons et ouvriers. Ne marchez pas A REBOURS. ARGOTS, aux pattes.Eii, effl jours de tourmente que traverse la so- - Ce mot est employé à tort pour ARMA-LTA. - Jamais ce mot ne pourra à.. bonciét(ý moderne, on verra, avec Intérêt, le tableau ARETE 

asNe 
dites 

pas 
: 

Ce 
poisson 

est 
plein 

droit 

remplacer 

ALMANACH. 

Ne 
dites

tiihtulé " La'Grève Il, que nous publions en double d'ARECHES, dites : Ceý poisson est plein d'ARE- Mon rfom est dans lARMANA des adresses, maisý,,,page. C'est une peinture r6allete, assez éloquente T.LS' dites . Mon nom est dans l'ALMýANACH deselle-illême pour nous diapenser d'en dévelop- ARGENT. - N'est pas un nom féminin, mal$ adresses.-ýper loi le kwet. un nom masculin. Ainsi, ne dites pas: LAMAU- NOTA BENE. Nous regrettons de ne p0u-Cependant nous profitons de l'occasion pour VAISE 4RGjiýNT est;rare, mais dites : LE MAU- voir, faute d'espace, répondre prompiernent aux'citer l'article suivant de Pierre L'Ermite, intitulé VAIS ARGENT est rare. questions relatives à, certaines fautes,,& français:"Déesse Rouge" : . AUG]Dbýi-E. - Est un archaisme qui a plus de qui nous sont soumises. Cependant, nous_1ýCest moi... la' Gré ve i... esl)é
saveur que m2dntA Étologiismes à la mode lorsque roue satisfa-ire peu à peu tous nos corresponje SU4 haineuse et, maigre ; J'&I les yeux creux ce mot est employé dans le sens de RICHý, BIEN dants, car nous prenons note de leurs remarqueI9.et Ic, ventre vide; quand J'apparais au seuil de"' POURVU D'ARGENT. Mais, dans ce &ens, il doitatiodiers RIOM un ýrent de terreur me précède, lea être banni, du bon franpIg. Au lieu d'appelerMachines s'arrêtent les femmes pleurent, lIes en-

lants ge. cachent et J'emmène l'ouvrier, silen-
r1£ieuxý les mains liées, sans qu'il ait le droit de
2dire lin met... un 8çu1 1...

... C'est moi qui ai volé Lyon le monopole des dalle la pomsion du paysan. L'IrIÊtnde veutMalheur È celui qui oserait me résister en
face eelui-là, je le marque d'un' signe, il dIe_ soles, et au Nord la vente des dentelles... aussi une université catholique où les jeunes gens

...C'est moi qui aifait passer eu Amérique la qui sont destinés à former plu@ tard les cadres'ý,1ent le faux frère,, l'espion, le vendu... Sus & lui,
9:1 1 v-ous -échappe aujourd'hui, de- fabrication des tôles et des ralla. de la nation, puissent aller chercher une Instrue-

Ill est ý Aý_vQ.q8 2... je rôde, m6flailté le, long ...C'est encore à cause de moi qný, depuis cinq ttou supérieure qui neýsoIt pas en contraventionp aniý les grand-es compagnies de chemin de fer avec leurs Principes religieux.ef4 ghautierH et; au travers, des palissades, je
"nt acheter leurs locomotives en'Pruue et aux TeIs sont -les Pointe principaux du programmele Poing aux fainéants qui trâvîaiIlentý; J-& Et«ts-Unl6... Je fais fuir partout le travail hou Irlandais. Ils Wout rien die Mvoluttonnalre, si>bt"e accideuteliement le mineur récalcitra'nt , le de France. Je for-ce les grandes fonderies natioý l'on tient compte que le second point, la cessioný*c,,ýnds le e0ener desgn siège,, je scie l'écha - Daies à émigrer, et'Pendant que le Creusot se pré- obligatoire des terres par les grands proprigtalres'4age r6voltà - lé ýr01,e le tramway ; J'arrête les pare &Plier bagage - par une suprême plaisail- aux paysans, à certaines conditions, est déJ& enas ý le menace, je pétrole, je ruine, je tue.... terie J'attire chez vous les Italiens, les Belges pratique dans l'administration locale anglaise,Je oulp- la grève et les Suisses,' qui vous râflent au nez les mlettes Souveni le paysan Irlandais nýarr1ee pas à coin-(ý"est iniii qui 'piotaéta tout et netiené rien., Ce.
qui restent... prendre pour4uoIAI lui faut payer des ferWâg8ýJe donne (t'une main APouvrier Producteur, je eu-ts la Grève, la déesse Inféconde ý je:ne vis exorbitants, même par un temps de famine, d'im-reprends de l'autre. -à - Pouvrier ý consomma- que, pour détruire, car je m'appelle -la Haine", meubles dont il pourrait justifier la légitInie jouis-J'augmente Iýe: quoiqVes: eé4jjmýà_Ieg ààjal-
t l'amour seul enfante. J'arrache chaque mAs, sauce. De là, souvent, des scènes dans le genre-d'aujaurd'b-ai, malà, je nlempêcbo jamais l'où- e

le travail dies mains de 12,OW ouvriers frangals; de celle que nous reproduisons. On comprendor vainqueur d'ý . deffliiî., p ax, 1 le en ý'.cè seul mois de décembre ", j1al ýftIt dans 25 aWment que de semblables exôeutlone ne se praý
d6partemeliýà la répétition du grand., chambarde- tiquentqu'&u milieu d'un grand déploiement demeni, socl-al- Pendant'que tuýn dépuité Wamuse à forces, Les paddys, sans, èe1à, unis dans le1wA, M04, vous, touis qui j3elnez

noirs ftayailleere de ka houille, arliliée, dééondre là pauvre robe de bure d'un Capucin et haine de l'Angleterre, auraient vfteýfaIt e rendre
se det"iýÈ-e ave c effroi si la J'ralliée n'est pée per- lés Xeprésentantg de l'alitoritô, inoffensifs.-sýe'des expToiýés, fûrçats des atellers, Venez 1... due, Parce qh'

ý0" -donnerai Iàý toxhe facile etilegain éno.rme, , I.. e, des religleuAm snA»ôcezi pour
prier pourmoip W Grève iûýi qui m'appelle Mont-étdLvýmwtouwjé ferai des pâtroin; pIÙs . . ý,I -0ceau-les-Mines, le Cretiàol:, Vattla Fourmiee, J'as-qu e rof patrone a£tnels, car voua aurez socie tputes lés halues,. le sonde touteJý les Ôonvoi-,les 'Voùe -ga- POSTE EN PAXILLEttffl, J'exalte toutes -kýi paýAlons, et, à,.In formida-1w. tbupurs et, né pourrez jalnaim perdre.
bIjë aýèeý. ouvrlèrA, Je montre le capital et je luifortunâ dans ýeJ&rd1Ê dée V an sule. Nous almonê eoù"ltre noir-pourlé dis â... va, ouvrler 1... frappgý ee. Plus eû,plue Jenez, Dans la, lutte des r181 eqrt sur la branche patron-aie qui te s tieilt L. les dlviXIguer, les véraablM nouis dé nos eona;)G-moi, cest la Fýrve, et mol, Je zui.4 la PU
PIns de patrons,-donc Pl- dý9uVrIer9 L. l'égalité raiýèuro. Doùt ave.rëü_'car Je enia 11nertw géante, go- dans la ruine. Vive la mWre -Je. chàog,'.te.. em"1110110 &6 1 crft-e vo.:tl'ýI)UI'u'ffant'flatome etronal,; Je suis IA-rouilif, cântél , .. -".,

Ses ; Peau , Inondant les iléant.. . Vive le son... du eanon tre, en brome, car ÎOU13 uë pàrawm PU,
Bt.mot la Grèee, Il' n*yý a qu'un être qui puifflé, encérè.lissez

bablme entre ceIuý qui plut lea règles ýîg1î1eS dé la
Ia rulne pourtous._ pour m'arrêter... un f4pui !_ Et ce n'est Ill Ili iel Mi. W. progoee frafflIge.

Chambre nî le $énat, ni rleu air monde L_ iios 1cdu1XmfâýWesepoUr le patiýajl4,ý l'her1bgý ne crott plus la parole êtexnelle de Ce:ui qui Rý dit la -lùëi1ýan. ý, ewmis ne sont pasla Grè-VL> ýL, a -,ru L'iras pas plus lolu c'eýet_ le vcrypi-vo-ûs vùîlià le déalffl- chnâmn, euràýjriwê, nâ P&dcw,!,nnë situ ýon poi-
en faire eleux(ýf-, lléê de la ce ma1liývreux, ce -isAýabIe,, ce Prûét-'

fié qui 8'obstfn4ýý, par4efflus Ma, voix terriple et,et16 des où Wwug est
'elii -ýýAae dý,,î -n barem> e îeý_ railwns g;3nhto, â, faire euteLaýre dtr 'haut", de la ero# 14 PWS tffla1ateý Moinotoue et aldjuL,5."ýý,"-Atiùêt"ýou.8,dý)«ridi-

leA 'uii« les autrën (Voir gmvure)e lý 1ýý ýYëngMlië" deff atélIère,
Ï'n

àulvplt depuis Iongt«Mpis la
au nnutki» frais et eourlant, 9Y1ýý Il 'bbEEeý

lite; ý,qu'üÊ exmte, qu'elle veu1II,ý lutrkire Juý mal

nn'du'vet qui euvelope une paimiPme.
d>a1LeurWý Oprouve l'enfant & eMe>ýýLai ýtrIee, »cipýue qeý'ýllùâs dre les, coin 
-coin

Ki-le lx4w,-Vjz es la dé çëýe id. timiae Qaýmrdp"- 1

1 ýTr4
qc àý,*Ug, ic emnnýü fer téd mâlbe trouver

ýWý"-4eâ 'twrek, leurs,
ieox*, J6uýiWnt', dw-proprietw ïadw uà le$

mi "e e"rbe lie feu

;qûItÊ tel, éta

'feux, ceu'Iýne 1i0,11vwý%

tôut lu
Ae

X
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LA 'e)kÈVÉ ÙESý PÉIrAPJ)Buýs:s

'quotidie,,C»scnt, pý,rxiwis de nouvel
à 1w grëve ýdes déba deu

de Mol

Llffluýemlent le pins sailmmt della Oe-

mai 'Vleill de
tTedlt 1,014 de, la Milice sauë3

ç,Û1ýt mardi' gdijý vem hult hew,ý1 qll

du T>oTt, ayant la mission
Fordre Hur les quaig eýtdé, pill Jk..

propr4% ai"l qtfe la"Ilýèrte du
Les' - Prinëo',)f Yýâles ru

molubre Lde,50, sont &)mmawlý5s par >le
et

fume,

LOS $,uvttt3 nia nombr ee

ý>ÎÏ comui*ullée -pair lé
et M1wféýwn,

rQËt (le 175 IlDramee, le G5le batailloh
Otqt-ell,

tetorla rRiflug ý QeMpent l,ô7n,6$t
la 'Pmco, JaLcqqeý-ý 4ar, taiid;s - ýue

"1«8 Vuffli'u font la, petrouille gémrale

de u;ýttre ne« leeeurl fLia
je »!tURtýori W(JIIS

ieý"molglt&ge des petien 1nt6regO6eÊý
là -r»iclL des

ot diele %Twateuile, Les c(nupagmles e,(

oot -Que 'lfý vme leur
Ïie W-Uëçtion

C+ de to"
dý U
pur et ïùý1» les tMVA,1ýûU" ýO11t Rk'Ïalebés D'"x ecItNIK Quill mutouaE

".V X4 eut àk-1eùx1ý OCeupelong légajes,-
'A ýMe 

14
Honiie= j el; UVAný la fili de la m0son, f feront Ln je iufflým; 1ýaatre Î% J'aigu),',

-ýUete &Výàît rta'ixt ',eùi£8jàt,ý cSaine MisiaU)ýLa, jamala Jeut payexl iréeervp. y'ýa d'aîîtrý dnnte]ý cauqg nt "1ý_;pou
ý4-x400&ejàý prot, Willon 4ýi 'afiUs r,ýi)yetis qUe l de prütéjeerles ouvrien de Mont- &Mment deén hi-es "Crie 'gMU1jýý

réal. LTuýou ia!wcceptei-g >msds res wndttibns. do eoa charnil, (abwtràetIO4 fa1tê
Ilà gont 3,WQ Me»bM, qUiLàe, broncheront paA. lodlque), vient de

pv týýEf;1 nýM', ilau kel, Cêjxýnéiftüt, fls- làu ré,ýe pla r,', àm dupoignét.

'â'84à'> bot >Ue 
- a, ý ýz

zuzliët Çt'0»4$,, M, tes br" ýet t«Ir la, touobé ý1 dé
dýà ýfw

î a4r' "Volil,, briâvemélit ýxpo4éie, pré te ý"cbantÉIr'lla-.ýbrisý,,ýcilý,Ü-ennàn
ýmez(t toutÈ, 'l-6gètetà "YeWI

ia'yirffl ipur meure 0 -cieýà-n, framW , on' ee

Me re

îelle o
j% 'jolie N aýýZ da k MOUVeMept «, le

A4
ce amli ioïà ë,4>t e Üus ''avec ton ýsleï ýüxM

fait -ilaire e,àrýt6t1O!"

:

lm, ', ý,'- =,t-

ýA _ýICý" 7l



AL13VM -tTxmltsFIL

UN ACTEUR POPULAIRE directeur de I'Vniverýsit0 de Toronto.

membre du bureau de 1'lusUtut des.. 4
iucurables, membre de la Société

Sous lé pseuuonym-- de Palmiéri, Saint-André. Son épouse est-fille
nous appýauWssons tous les jours de feu John Gardon, président au
un de nos compatriotes,. aiijourdhtii eLemin de fer Toronto, Grey and
l'unde noiý meilleur$ artistes, qui Bruce.
fut, avec j«. Petitjean et God Nos compatriotes de la pro
l'un aes fondateurs du Théâtre Na- soeur paraissent satisfaits de dette
t1onal Ërancais à Montréal. nomination.

C'est au Monument National qu'IJ
a6buta, Il y a dëjà cinq ails, dans le L'AIEUL

de "14àrtyre",;, et
c'est pour consacrer l'immense, suc- Il était vieux, cafflé par les ans,
c ès .gu'il obtint à ce début qu'il aveugle, pauvre,
&aT(14ý po1lý la scène le nom ilu per- Souvent, s'appuyant sur mon:
swilllage qu'il venait d'incarner bras, il allait & Pas lents, là.bas, au

îýL00à fil brillante. vieux cimetière où dépuis longteMl)$j)ýepufs, tous l'avons 'vu dans tou- reposait lýaïeule,,
les efttreprIseq de théâtre fr'tU- A genoux, près de la jombeL.ý4

gais, qui lsà sont succédées, aux. Va- priait, rêvant aux jours passýéý, et
eùaàsý à la RenùIý .Wilde, eý enfin, au les larlues jaliligdàient de Son oeil
ThMtte NatoniL 1 Fra'nÇâis. -011 Peut tout voilé...
ëffirilier qù6 M. Talmiéri est le plu$ Puis, il se relevait, Il , avait calué

et lé phis goûté de- nffl avec l'absente, Il tait plus calme «
attistee, - çite àésýcréatio .as serait reNýena1t par le bois...
trop. -il en égt quelques- Le bruit de la forêt, le tapiago

bl méritent 1 ý,h *h- Î, .,remarqua es qui:Unes ile poétique des ruisseaux l'orchestre
une meýnjjoù particulière, Mention- haxmonieux des oiseaux, fn...

Ühni ceIIýeM-Iâ - le père Ma- comme du soleil dans le coeur dg
du juliepolonais, le. vieux viel'md...

de J'Amî Fritz l(deux chefs- Et grand père, au milieu de tant
Chatrian et de vie,'ne pensait presque plus D, I&

pýtit, Pittré" des dent GrpheHný-
I>àimiéri et un irtIste

unsieur L'été, lorsque
eoml,),Osition. ;ýj tout: e4 ý "an.de., l'ombre fj'èn venaft,

lente, fralchê, avec ses ass
hid, pa,8 :,de mouotonle- 'Une ouý

0' - ý .. meni.ts, il aimait A rester surii-,ciaire, une voli chaude et mvieux banc, devant la aison, et iel,
Vibý4ý une mimique -expressive, dans le slience 4 la nuit qui toMbe,,,
et ni, sobre toujuurs bleu ap- le rossignol faisait entendre
proprié. Nom javolig v .a ter une nier chant,, le üon Vieux

Illdeuitllàeucip en scène, ioùr -Beul'. 'et, avec amour.-ýtIp1rilI"eudlt0ýr,, suspenll.W. A... am lé', Après avelr entendu la roinaneJR. j..1ý. ABOHAMBAlULT, (Palmlétt)
que, pus Un Ingtair l'aveugle regagnait -la porte frt-àý4 tiàï4ridants j,,ý public une diatràé-. oil-donnant un r«raln de jadW4 Il

bilait un moment ses douleurg', êt,
d'école, 131iýîspf-, pour'une tels encore le Mou le

rtfiiP dAeýM laîtrol, aiiiiant'en art et venait sur ses lèvreàý...
nazt elaffl Pleffl- Alors, É14 mère jW8Pproýit de

Plus- iiu', lui, tolite heùretwé,. Il nous -embrËLW-,ý,à1re vrais erscallages 'qu'l te 0sait, nos troll jong-
fërptëte", et, qÙ1 ii'kïolettà1- PAS à con- comme pour deviner,,uûo VJ4''

I,,ýeulterI àd,ýiýntý sur sages, et 1uurmiirWt , Mes amig, >1
»r elLffiTto'rý, la scène, fa coutent... cesoiri -le

pli -vif'. lùlest dans Si bléqüe''ýi>'ou jugý, l'W ýr arriva, efle cllanteut-2%Mais l'nive
&rLg"k-4ýjàý Ëffli4lifti est (W (!Eèsa, la, musique Gmud-père, hl-

vilnt eus te 1-
boue, inaifi, triste, ë"s rý ý'iJ(

parle 'ý'1V
resta près du foyer, Re eh&uff"tý a, '4 iCÈAM,ý) -git, U U 
feu qui Ottlle gaiement, maisV 1 Q ý»%t1Mne4t eus, Il- apercevoir la flamme brillante qu'Ell,

cwnni la gaieM et leMie hZm Z

î4i' iit- de sôà j*,wv", 'Dell noyé
'lit par lustwikt es lýarMwes-;

12hiver fut long, trold; terti
Même, et grand

Nous 1 aimtïone tant, i0ils e
niffl bien tort 1

fwî4ýw lvla ýu'un d'uux ri e'Wlt' soli visage en lut
bc

ý.04W ilýTjf 

hanter lè

ztw
prifT

t au retour de

et d« ff>i-itpK

tu la, trïmtem,

MOI a lis
voila qüètý,

la 'IlOQI& 14A
le VjejLUjýXeI&âjnft'iýà#:ý, ;
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VABSENGE

LA TRIBUIsý.E' DÉS JEUNES (À Aýlphouse L.)

ýtrgsýalmés, pour les- - - - - - - - - - - - ýerýre1 un instant aprés.ý t'est
bien ýlu9 soqvout-aigrl.r la bJes-

igous la, pMsenfe Xîiýrl.qt1-e nous publierons lés LES TROIS. ÉTOILES, OU LÉGENIÎE sure q .ne la e1catriseri.
e4ais inýd.itg degjeunes iitterateurs qui voudront
ýbiîen nous hgnorer'de leur , collaboration. DES STELLAIRES

A cette page uauroiitýaûi quie des compoi Dans le noir tourbillon de sa .fumée épaisse
fion origina.iers,, 0 rteq et bien pAtIes. Le barbare *agoü temportait lo, flft

19 lu
Les des -deux sexeg sont ýnV-itu lu de mo1ý

T udie qýàe;iiaufrae d 1 f&lýaise
&.'eeUaborér,à roeuvré nitiuvelle, qui, nous 1,,Mp& VUËiveýÉ est cri66ý Ler Paradis terrestrëi olmé per.v sur a.

-lollo, sera de Verdure>let de fleurs, riche en ftuitsk en ani,ý Triste, je oùlsresté, Pâmé pléîw à4 toi.:

lié tempis en temps noue propoaewÙo des.,,ýU- mapr de toute, soi attend aveo Impatience le

Jet-> de compostt lon; qui Roi. de la Cré&t.1ouýý lýH.0jiaine. Quand les sourds roulements de la Iôeomotiývé
I... î'. 'S'énrtunt de la route d'axgent,.d'a-zur et d'ol Se, furent tffl devant les tlëtde, de mon boeur,

comme 'ùn-eý pauvre épave. allant, là. Id&1VýéJTels pas, iYeXelte2 le,:. que le Créa eur leur a tracée au k'irmamgW,, trois
Jeanefý Ete -loi et J'ai, seul pris le chemin de'm'a, Pi$k?ù, Mveur.Ilee,,,trois soeurs, Alsine,,Ivif Intérêt. 1 . .
Xorgellne, fi le projet de visiter la Terrepow en mi mie rappelai tou es

ad reiFii de plus, pres les rictésses et les Je t les rir dé l'enf"ée,
Les doux Miý -panclk iit8 de la iiaimte a t1ill

-Af4i de quitter du Les pialÈdirA partagýo doublant
lee trois soeuM d'accord, o4oisissent lut, moiildree.ýfardeaui RiléýM de ýË0lt1é.

Pinsti oü l"AIstre du JOUT'ge caebe complètement
ý13,üWour, bonjour 1 Par, toi 'la Franee dans We proficaneurs de i Horizpli . et, Elt t0ý ' 'des 1. aouveni se. leyant dans mon âme,vient voir el elg'fils c8.uýdf6nà,, r P'tis amer È eruel lendeýnâîin,

pi du',sombte mdnVuu de IR, 1ýuIt, b-raeýý ae,89ùsýsouffr"ce, 1 Il A ýlen, olu q1ýeje tIen blâme,Aýýrès 'de longs Jours dé -pre douleu, 1bras desolks, elles fiieRýt A ý trgVerý les en
Sçýiit ausel frabGaýs que l'a siens. d>roiié itgne vers la -rerrei, long.: je>yâj]Q*ýeý-»:. aim.,

mais qu'[mpee,.ý
Tu -viens d e la lande bretionue JFA,,$ suiE

Les vcyageMseý Mleees-.àe ute-ymese de BlainvOù, pour e-tçlormir .9bil petit-, :SRI
ënifrissùuMù,1,ý le V.ýUX et,,vomce satarnIel dent

l'a nière, tendrement fredonne
adml;"Ut le glgautegque anneaul,

Des chauts'p4rella A ceux d'l l' pa"edt &-après du boui,11ant Mars, 'clui 4et jb; rATJGUte ET ýýOU'
donne, jupite; ýBaJàeüt die ileur plus gFaà..

7-Qe je, là à la bretonne la 'bÈil&ntýe' eaQukLeý et toujours il üe euree,611 soir.
belle yéuu1ý et, Plus' bais, qn1voiei -du bout de GlIftudement Ëntolç)ppè ' dahàýý illiè ýob [1

c'est iA Canadien l'
leurs, doi -i fi rs de. Phambre,',Ié« deuî, pieds ieuËl un taýýtrret, P

C.-MARe anwie -et dý,Qýr, d'aimables baie
&-la doucý Ëbébéï surprise dt leis voir i fil_ près de la fuurnaiise, ÇM rOtflë, le ' ddc ' teur avec

puie, -planant un, duýPw- diii de ýrce,*0s bý-uffiéés -qu'il - - Il
destei hardi. sa longue pipe. tl'tl"t daiisýsë4,wàMdiste

LIE 'L lu, PES EUES' à wne de"leùýs iiIieds legers, le de la.yeijle, male " ne,12 Itt p"-"Pý#so ô8îi'àtý
Jardin, àeÏiln*,à l'e0mui conremffle taxit,5t lesol- du MagmL

dêbarroÀuý*nt du manteau de la- Nuit

il les figura zont ýf:ý1- toà,ý1Pur eelà1ý ro«p#eut avec- d6ifee le pairtum sua la figure etincëi et -dontre», aw

ný6uIie' caiîý leue FléùriIJ,ý e4 ut les, fraîehes - et lure izSt'iàPutdýP -le iÙPalal , PMýÛt 1kýr0-»,-
e6,gleüýà, leurw ýý ëb de là " brltiýntèg corolle eemmemt, le Uüuý ý le iporte les rei ettir -M, comlý#gýae -qYdinée, i l",

!qgw u f »Meiidu tif,
leers ue 'foule iâlânitàatx,' amour" 'rbar. dé ses, dojp;t,8ý figireg Rý0 Pe

- W fi-, ;' -'Cuwleint 'eang plus Une Pauvrfflse 18ý411ùrtiëy,

e?ýye>ý I#ut- -"de 4«0iý -lin -4rtffg ý savou dont 1 abat-»-iur de ýigfJ:ie 'tàÏdd»6--la

üb ner'a npAý'gtL 4f isl'en, s=i ÈL l -a la Impe, ý,et Àdâýus Qet,ý RIý,, ýi1ëiré 1oà'
'-eue e, i,,ébrbrë étýaý îd uîgn,ýét dla ýW *M,ý heur;tié IlItI -Xtý UfV, 'wW bMýe* Î414t 114MY-JýQe de là piulâ& Jour e«plbgk ilIl 1 t I u, vent sVuf1-ýe*tmt, d' avec rai

i'ellevill grRcleujýýéi f Mçu dït4ek,ýlçe v1trii Lié 'tbýerýaoM mal-te
el, , feu, ý eergeý 'le et plon, zéro, L'obkurîté est eooaplèt&

Mue ""tm

vents font i) z1ýqui *0i iwinatnýè4', #ni* i "A lé,
Parweà beor, ýMe"uýw

ber p»rýiu àjet-ý Tkn leurs, tu f eËý
iû4,toigp«, ,
loffl 'i ,çie j

'14W

Y jeýgM

44 W gebutiý,w ý,J

r -qu
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souvent. une couture au M'l.lièU dn don perm« Souvent Ce sont de vrais rîdîeulefý dé tQU1ý,

d'obtenir presque &Justement àéiiiblàblëe aux vôtres,'Még4amog, avec

L'es Chémises de, nuit aout , actuellement pré- sý,u.1e différe-liee qu'Ils sont
mille -Peau de soie, en 40le liberty, eu taC

texte >à aoquetter!e ; el] sont, ùOù eenie- ti -en

mais 616gautes. autant qu'on peut, :de lethte blanche, au cÈ&4ieý

le 'dé6trei-. L&s combinaisons Ieé,' pins, variées fait. àùýsi'vo ries en peau ý peau de dd
'ière- ts effèis par Chaul,01W ûu de'eLLevreau, qui " -Ërataillee

Pr" :Alùgl- quoi, le vàlgjg 'le dléals dans M& detn, sont admises, on arrive à de raTlosan
. ý ý $ pl. S jours, le ý plus vulgaire tissutansetie, les vont et on bromde la peà 4,le très PDrtéSý le simpIé trýM1I dé iaiguîiie - petit' ý I ýt

14' notes domizalates, exclure dentelles couvré d'ÉpÈlitations, on la d'6coupe et aý4 on en volt dans le.a'MoUgfflllnes, IEW Ilndnà ýef les voilkle iniiâ .

1àIgères soleig oombliialaons , char- et brodoriffl. e1Ïýi ýpqU .r .s .on. enjolivement la polnt3ar.eý"'

mantes. Même dans les dentelles, on *,adopté Ce LeRý manches fle.chemisé ou.,de -cache-cofflet ont PYro9Fýk 1 vurei 0 .0 .el , est Une question de go

mélange de noir et bhiÂOý et c'est. Un effet tout ComPîêtemeùt disparu, ùnesimple.ýdc>ntelltý ou une sonnel on àmiye A créer de -véritubles

à ý fait élée ut, Nous admirero)aR cet été, do& ro- hiéderte ntoure seulement e , i , nr .nanohgro. m , ei veili éê eralxnënt aitistiqaes, etclee u
C

be -de iýdoiissAliùe blanche j;es Modèles. que noui dünnolig Élus loin ne qui lait' ceites toujours PlaIsIr à la' fill6t

dentelle noire,, guipnre, ou Ohaùtlgy. ' va R4#1Y manqueront pas Éàne doute de: pialr«. ee nos, lec- celui d'un "e el, après ýaVo1r serrvl d'a

dire, (lue -us toiletteý ne seront PÈS aUýe 060, trices, et: de leur , Infpirer quelq'UtýsI jolles et peilele Joui.. dé la pý4Dmière commiiiiio'n, pourre,
0 ._ý ur, leur it 19 lorg

modeg, pour ýe blanch>sage, par exemple, que là etré n Idées 0 Iln- on e onner t

Oassique robe toute blanche ; maJEe combien elles gýrje, Qui,13alt, ài,. parMi celles qll 1 me , isélit, U. lue I&S modèles eouralits-sont en ej-e, uuýe 8

gérout, P" CoDtre, -originale et disýgu4,e$ J électrovve pap bo n(yÏül>re de:-jýet!Àe_,x fJancéeiý ddâf quelle on brôde une branche de fleurs

Les guipurês Ivoire, champagne ý. on beý'ge de. los doigts mignon« 'font courir raignlile. A, travers ou Lblen,ý com

Verront aueW eir la moussellne bla'nebe et ferou'f les flts VISMUS, où les ejEýêa-ur tRý1tôt ont éoupé,,prr3seixtele une aume

un trèStý heureux effet Rien de chle (Ju'uiie chaque d t Mseau, soie blàüëbe:de que l'on eêê,

de c'es eandé, toIes de 
dé D10118,sellee 6,

en

tkýeMent cc,,aleur de UMý e'ist OjQrrù PfIr un,

tolletton 411eý 
-de satin blËnr

non$ llluEltmn$ &UrLL"tetute-
page lie sont pu lanw 

-lm

-tragilime ét Aezt Piutôt 
PAIIS a, doit

de tGütee %qýsî>S, 
'IâÇhe

Péchë qu'on lea 
'ttreý'-. ýde

gra
faat, ,Wen 

un,

parmi la garde-lobe

eetly'ale, prennent Plaçe 
1

cës, Vôtements 
lm , IV , aroin

Mojnà Lienlp& _ , 1

teS, etgurt«Ut ý«r ýW' 
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il es doigts gonflés d'engelures, portant POMMES DE TERRE FRITE.S. Pelez vos8 de kerçureïs, durcis par le hâle, rougis LA PART DU CORDON BLEU Pommes do terre crues, lavez-les, essuyez-les dansOr, les causes denlaidissement de,3 une serviette, coupez-les en tranches. jetez ces4t Wiiltiffles, celles-ci étant sans cesse DINER DE FAMILLE tranches dans.une friture bien chaude, où elles
.auX pires contacts : les soins du ména- prendront une belle couleur dorée et deviendroItravaux manuels, la couture, le manie- Soupe au céI cassautes. Au sortir de la casserole, saupoudrez-là! oWetg'; -bref; à tout instant du jour, Poitrine de veau farcie, les de sel fin.
soUmioés & des influences fâcheuses Côtelettes de porc,
dé les combattre ýp&r des soins exces- Sauce Soubise, TARTE> A LA C"M.W. - Recette donnée laallers hygiéniques et Intelllgents4 Càrrottes à la crème, sem&lne dernière dans cette colonne.

Pommes de terre frites,abord: et, (Jans le but de préserver les; 
BONBONS AU SUOR-K D'E)RABI - Faite»ces' :nombreux bobos d'origine micro- Tartes à, la crème, bouillir sane remuer une livre de bonf se donnent par le toucher, jevous, con- Bonbons au sucre d'érable. sucre d'éra

ble cassé en morceaux, et une deml-tasse, d'eaulectrices, de mélangeià l'eau conte- RIDCETTES bouillante. ý,or&I le mélange sera cuit en tire,vo âlé cuvette un fiietde vinaigre de toi- retirez du feu et brassez jusqu'à, ce qu'il devienneAsé aromatique, ayant des prbprIét6s SOUPE AU CELI - Lavez, coupez en petits crémeux. Faites tomber en petits monticules sur1eýK antWepfiques. Autant l'emploi morceaux, tiges et racines de céleri. Jetez dans
Weeiolléite doit être prohibé pour le une eaBsei>ol.e et couvrez d'eau froide. Fermez la des plats beurrés et piquez, au milieu de chaque,

lit% fl ternif la fraîcheurý péclat, quil casserole ; faites bouillir Jusqu'à tendreté du lé- la' moitié d'une noix.

i sse,ý autant fi est. salutaire, au point -de gume. Alors, passez au gros tamis. Remettez la
'ýfué, dane les ablutions. des autres par- pulpe obtenue sur le feu avec une demi-pinte do

l'eau de la cuisson ou une demi-pInte de bouillon, CONSEILS PRATIQUES
le. bonioýý ýe rornî In, pont les subs- salez, Poivrez. Aprés quelques minutes, ajoutez

hérffles, nans ces'préparatIons. un demiard, de lait. LaIeseÏ chauffer, versez sur UNE BONNE REI DE POTJJDIR INSEC.
_d'amaxidé: est excellente pour l'épi- Pain rôti ccuPé en Petlts dés. 1101,13E. - Bien des personnes n'alment pas, et

VOITRINE D-E 'III, -wAU FAUCIE. Enlevez la surtout ne peuvent Whabituer à l'odeu-r assezadoptez :ee ýrë4uIt, très boû, je le ri membrane qui recouvre la poI A la place forte ýe ýla poudre de pyrèthre. Voici la formuleCân ' rechercher' la. pureté -,: de cette Peau, étendez de la farce. Recouvrez en- d'une poudre lnoffeiiàlve pour les êÈres. humains1 une pâté damande qui. ait conservéson suite de la;,peau. détachée, et recousez-la tout au- et qui agit fort bien comme Insecticide
turel. 

Mélanger 18 once« dez. . . . 1 tour du Moteeau. Mettez la pffitrJno ainsi àPpré borax avec 6 onces d'ami-e fGrM-fflLý qul voin .,permettra de wrer ii1éý'danR Une çaÉséible où vous aurez disposé des don, auxquélison ajoute 3 onces et demie de cacao--une pr6paratioii p«xfaýtÉ pour l'qm- ýbardeë de lard, un démi-verre de bouillon,. un bou- en poudre. On répand cette poudre, la nuit, surt des maihe, l'affinement, et le blap- quet de persil. ealez,,Doivréz. Quand le veau est les points habituellément.fréquentès par les la-ýde la î;ewuý le fond de, la. sauce, Passeg [Lil.,OeeteË dont 0 fi' veut se débarrasser.

à'

y e

de là, ëbiemiýe, 4ý"bas de ces plIs forment pot-
e, cyfM I Ds JOUR ýýurütte0 -rô%eM,"bieues ou malavog

PI -ivec empWejnent en brederle anglaige, garnl ù'ý une
'ô;letè, -ter41ý n&ýPar11 roe-ad sur le«Apaules, ' Ne

wk lu av s llçlutlleý an ýpu" lir>'ruber. Le, b" de-la baliche, ew, gaxpl
bat>te, È4 nèt6ý ýWJftte d'av-aiit' ; pl"troù en broderie anglatee, ý,au-

és to 1 1 joun. No 6, ej-13eÙlý4B

'eà t, iliù îf, àaÙ'p*ýgM -une P6,udxe qui pafrume esX;*blë -raçoziil 1në,peu JâïMRýMFio oz IÊ t IüulmêuÀ Point a eolmi-
ër rý orsquo,,ý1'lon a 4eg, n

77, ür--,
tm W P14e
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conscience de son mérite, de la noble ldèç et du
sentiment.

UNE PAGE-, DE MAITRE Tout à-coup, un bruit terrlblé"4ùi faitliémirl
VVýu non seulement l'ouïe, mais tout. votre, etý, vous

:RU 71» DX SÊ19ASTOPOJ,,,PA]a'LÉON 

TOUýrO.1

ýrappe tellement que tout vôtre éàrpg tressaille.
Aussitôt après, vous entendez le 8=ectnent
l'obus qui s'éloJ et la

gué ýée,éPalffle de la pou-
ToIstoî ýst A, la mode, ed'unê büne si 11illilde, jaune et puatite, que vôùs dre vous.. couvre- a113,91. que lug, 1 t -forme et les

depulis le granýd. sumès 'hoisissei. certainement la. route de la, colline eau- figures noire's des Matelots qf Wy me vent. A
de, »ý, tant plus qu'à. ý vos yeux " tous suiveût ce cliemin. " propos de notre coup., yous e rendez les dlvemm
Nous empruntons au Après avoir fait- deux cents pas, vou4m "us trou- réflexions des mateloteý Vous verrez leur artlina-
de rnier -volume, e $,es vez -dans un. espa0e , exha uissé, de, t ton M la manife9taticlu WÙn-ýýt1rûeat que, i>eut-
oêuývrAeâ ýeomWèteà, quf tous çôtés. de toàm,. de -monticules, de tranéhàao, être,'vous ne volue attendiez pas à rencont.rer -
jae l publient en % ce me- de de huttps où se trouvent de Crqa e un senti Ont :de colère, di-, velige4,ni2e envers l'pli-
met, Miteur) CýoÉs de bronze et 'Olfto en groupés rý-gul1ers, sont ilemi, séntlM;eütý, egclié dans lAme de chïLeuii- Et,
cette admirable. pageï. d1sposÙs les. abus. Yeus entendez
où ýsont peints,- lan,,tralts Tout cela e .ans som ' bl e ré uni sans aucun but, -- C'est torabé juate. daw4 l'",embra,,ure 1 n,
de -fëù l'héiloromeý et les dirait que deux Qôfit tuée l Volm, on les' pýOrte
-horrents' d1ý la guer'M mns-l1enýiU drare. lai, sur la ba ttewie, un.,.groupe -Ah,!.Il va se fâcher., TîmË, de Wte Il lance par

LeOlle TO LBWT' Cfflt.Ùn épWde du »W de Matelots ýeîst assis là, au ràl-fien lé 1A.P1 ', lot diraquelqu'un.
ncé juequa fýo1tWdans la boue gît un caxion re ru, de-",ge, de Sê-baetürpoý do ut lanutq âtre a êté,réIcemý ebtO Et, en effet, peu aprW 1

'meýit efflbré ýrl1àé, un. ýOu ptu,ý loi', un fantueh, arm,6 d'ýun.,.Yànt Vousý j#flisll,:tmrersé les:.batieriès: et, avK peint,,, dégage est sur le paravet, CrIera
ses Piede de :la :bcùe collante. mais, partout,, de non

tolm-le» en&olte, ý'auS voyez 1
r ; ": Ë4.aprè% eif 1kýrý devant ý,ous, tom-_tffl -non épdes obus -Lé$, d'ýý8-4nt, Jffl, a Wettes Ift u la terreët autour de lui,Au bout de la, tablee 1?'ý traeeg ýde ca-wperconi, e.:to"ut cela est ý11cyA dans plÈle de pierres, Le de la betterJiý,poýs et les bopteilles 4e vin Reide de la"boue liquide luantc. Il VýOT18 jýemb1e enteiidre, , 1 .1 donne l'ordre de 'rbaTý',appelle "bordeaux", sont a"is ý 1 9 1 ee,,fhche pour cet obusý,

non loin (le -mus, l'iýýclàt d'i;n obds; il Volui 1ýera-_,ger p1keedeux OfýOCfe'M l'un, up- Jeune, avec ble,,entèndtê, de tý)iw eqùtés, 'es diveýr8 ýsrme drs L'ennýIý
1Cý)mnfence k ré nàre, et V"s ý6proavC dffl sen"1elcel leonge etý deux éýfôl1eý sur sa capote, narre à, haýj,?6 - bôordbiiiianl-s- comme rabeille, sif,1114tsi tion's curieuses ýQus aýlez entpud-re &'vQlý do1IýuÙé1 ih 601 noir et sans 'étoili's, l'affaire7 de rapides et perçaatR Cr)ýlnm;g la: cordée VMs en .tený léra'deÇTérletdeLle premier a d6jà wi'peil bu, et auxl-peu- eînefit du cou -4t'faît tre§-dce le terrible grond Il É 4 Veauqu'il fait en son récl4,- ýux regard» !iià4ýris "1111r, Ùe, et vou-s semble de ter-

eXPdMâRý ýQQ Il doute qu on leý crole, et, priecfp* 'ble zuiele,,trýdV Vrazd Qu'Il W-attribliè dans .,Etvouà, tnteudrez de neu7eýý

-tô 1 utý heu, l"berrour de sa Darratieu, 1l'égt évi- qÙa týrne ýbs6Hori cet eiidroft mêMe
peiiw.z.vous'-en 6peouvalit un Cziera >

ýîloIýîI lûtérègSez, P" à, es pet It ýjSR>t#nent dý,P rîg'n'e-!J- et un erand se.t.timent de ýMOr... tter
1ý -& te sera ýu à âfUlOuýenî rèîuýfPr,,

elle _'àle blé, auquel Il ýmt"ftwl Pé.Voulez aller, mais OuSý kCeý n'est P"
výlt-6, aux fjjjýtr"é be8àj6ný C'es 'redogie ýile hteon,, un
on -f Ousý -0 *ýM_ Ëûr et ýP",dj1 tout teTýribleý-

au qukiiýiênie (imite, voum È'n

ýýèuý -ýAjz4tje trancb6eý étrûlieý Où ýk allé. le ýMzt Spbère %,a-,Ireu
éla 1 de

urbýtRt ý ',DüX1ý cîettèýý t-falleilm, peut-être
ýw'1' ouýýPeut, a- âem dans t

1 touýQnM rènýn y»ujý, eucoyoý des lin in
1uý e tëýpf, un $olgiaf avec, d'os bêëhes,- Wus yerrez les et vous étes rûnveÈtýde bGue.ýý ý,sGu volü4

ýekAOîe&ý "iàawuÈ, de, pults, au;ýée de tMEý,, o rts, & êPrcuvýïr un SeRt11ýent-ý! àrauÎIF,4ý"",Plî
ne P(1ý11 -wàme témpse, de PeIur. 'A

ho veut ëttTèll plu
-Yous le Aàveztimý10 10 qua lwe1ûïwý; _j1tbýLIs, voue VI

qzou''dtz- dü« ijatjàlilëhý ýdeý'lA M-ýr' Noire 'ýq 4%abwé"jlt, emen

in"Jeent; fýuu,3»ut a' Pipe et V1ýeýâ' lù. De
Vous ý,eTteý partinif- 1aý ptante, 1 w ý7P1&eý air

traces' (lu camp, lies lffionowax qe ferý SQ" ton-

OV
-uffl 

ûï 
buuE

ýe, ýég eitýkïée ,ôo, von, fro I,
ýwý,q 'sont t de -rém. CO, JOU, à la YW, inoit, ý,,V -ce erïës - e , e,-ley- fttref la qe iâý*panons, sPr 14 ýjàt+2ý

ûu'la
mais, uë celle ýeeý4'Ide eëùýt"3quy
ide cik
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eII

qui 8, !.aývag,6ý Ce fut., une, linft ýüe.un etrwÉ es- 16,fýit ýàL, granà twyâgeâ sur' lës . ilote.. der
verges ù piAnê, huit eent r1ear du lâgon, mais ý eiie: jYý siom torrenýýîgg -,des T pate dun ruyonde 96

P41sý a,$seÏý priigý garde quatre-vjngt-eeïzê Iiifortun4% ", troeient . réuni1ï, tueulgeniezt et enlevà tiputipe ic-8 jnajsün_ý Leà ha-.
1 a-e&ü»Clee et qui ne -attendffnt, dans l'agSil d'une mort quj'r'omble b1tantig eurent là ma2heuteuse- Idée à'&ttàchér Ù1519

ý_enCQre'i gZWal4é ýýS; -Tamt de'liieyitablè, la derlïlèýlle vague quý leý pr&jpjte ra corCe e a ul Cocotiers reetU debout et de s'y ten1r
1Iýâ jedým, eoe A du nt crampOnuê,ý quand la. lame arriver ait, Maïs lans l'alytme., lim n"entMý1_ Plus que le râle

ýtp1de11tý dýý Vourageg MlIglUeMent (16SL 'ý-a Iner é it telllotaent fata rletwe que blen pIe'u' y régis-
"i est g4efý qui vlerweî:at lse -trIgel À jlenr$,PletlË.' Quand ýJAIre1tjý ýCeiix: qul'igrimpèýëlit sur fu-.]PMS emngè ýcjuë Après des 'heures' xhortelles, le jour, -8eý îwe, îe, re- puùmb le ar*dtér jit pleoqae teue sauvmIni L ýe Wmpësent nectacle a' raît daiis tôuto sgh homèur'. Pfle sa né, r4cq ter me seép,ý pe el ýqDIs le ujppâ

yorkéý ý1uýd,4esue de a à 1ýgpara, lïýË'flotm ëTe-1ft M'ee-Ont reMutle lagon; Zuroeo4k, eur neuf -que nous Miona, qui ait r*a"I
0» Px p d qIbellllëg, t ÛTIS ýý5 Mar à kýà,11,Fer ses jours. t'étaif uu igrý"tacle 111arrIble

Q1ý tut lý 'seul, Fýem- redan,3 les Oreilles les cris dA,
IL ,i6,bre,' ýphw,&etnt tràülrelat mfu- tout ée monde, do'm'iiiaýpt parfols Pouragan, ' letue, gr" 

Ç'7r3tat 'defun A -huit beure
JeL *emtý ý,ýejx eý1t, "et Sespé JBMn4eýL 4UII &Ëýýýb1e ', fi _rànee Mon beaz1ýpëre,, AI

tewl1ýýefig#4ne, leg coeu 9 , out ijOàKer,ýmdtr etlla mtenne à, ïýffl cêtýý%, perdhleAt leum

e4,î2 Oýt1,,q ýûý m4', imi trop ù, se'îýdü'mrà' x'a 14%,
'VigL Pfflt'lgs UýW A"

1$Vý 1üýý ef'«'It"t ftiftwm4ý fw""Olýýeu g4 t -gaiýÉ1ýj=t peu

ýje1941W _Ü".
"&J»Èe m'ut,'ae" 'ainÉd ewürýn't dans oette nx4IÇý ý,fataje

» 4111W
re'àt bientôt *e:

k Ryoir 6ebae - -1À zàpr Au furi1ý, um,
el

meï 
pier , de Mît

toütW,14 c1tê ope danç>

1 eT
;J941 b

mt, les, =ýoe"

-,suiÈIXU

tube aj"t

la vafixýr
4 ,rý

l tj

21-



* *

4AI



36 ALBUM UNIVERSEL

la pointe des plus hautes branches pour lui déni-Là,LÉd£NDE.DU PREMIER VIOLON cher des oiseaux, et Uvine se hasardait dans les
'villa pQu.r ý lui en rapporter la frf&ndisq d'un

Mâcha rece.vali-,de' culte èo'mme -un hommage
Dans la -Éi6lodieý passionnée' du 'Violon, ne seul- très naturel, dû a sa grAce -et à sa beauté. Long-

-bie-t-Ilpiie qu'on. entende, passer'des voix humai- temps, elle ne ilesira rien au de1ý.. maw peu àues dei ëhU ÎÏ, des rires et d" peu g mesure ýque son ýë recule peti_t$ enfaue, à ts"ilglots.? .,On, aruit que 'arc et du. 'iUýùû';e pas, ýeù dansé-ut, derrière elle, dans le: passé_ et
évelDe dans 1,Lnotrnnlelit ffluore une âmë tronl que sa ýeùnesse s'épanouit elle ýèva àe choses In-Cette idée à -fque et iloulouronàé. rimagI7 cDnnuesý

populaire dans ces pays de tohèwëýýet de sa père seule devinaltles sentibienee.niDiiveaux
Xongrie': devenue c»mine ig Paule dg vic.11QU' et qýj_1a pôsSuaient, elleýen â'ait plus tendrq» son
C'fflt eue qu'on trouvera exprimee .dans ge conte, pé 1 ré et tes fr 1 ères àétaient attrist,6g, puis Ir rltés.
a'Ull "qUe sQJýgiýSautý d'une euë, de la froideur avec lâquèlle Macha atc,tTante saveur d'exot1Rme,ý et.,qUi traduit ODUs U ux

maintenant leura caýes8es et leurs
inale et a e ý, sourig 'etraug lleternelle cruiuté de D -.1à clairière où- ëmil- bâtle la -hutt

ilaiboun ý»ere, Maeha pou.,vait #01r la.01ate d'une, itpu
1ùout'aýùë dénudéb les Murailles M'ýeS d'un Ch&ý
teau beautoup de

L& fOrteýeSse avalt supporté
Dans foets lraineltsffl 4e la Trgiisyivanîe'vl _ýsièges, efla flanime ýul eu avalt l,ývh plërreul rp»ge haý4, qut

ýýlës dit.à,].WaeA . ".Que ine výux-Lu
Yent des bûcherons, de ejolltal" bûcherbillg;1,9ýa y avalt.txace (ie larges langues de sale. Depuis
-Millee de'olairlères, dans des hùttffl de bois' ann6jes, qui vive n'avalt b&b1tý, lâ. Des taisan tZeM éit a, sonborriet t1c'peu'q boi7dé d'à r-
gagner leur pâlD, 114, nleýSRVeat que faire fee7 eve le a "'feau pé d'argent ,battait sa eýelle_ Il t c-
n, f3r 'Illié 'cognée au bout de leure hait 'dans - mali2 droite Ün épJ,ýû.

-,bra,9 Xau$culeux .- 'un éclair de galýafé 'Mncba regarda rêýveuiýedans leur vie ' uvage- ýei 'l'apparit,monotone, 'on entre les ý_arbm6,
1» paseagc dès tz1g;ane,ý. (xq hoibrne, ftoit dl TMC a-Gýre,, race

ýLe» deux coweýý porte-at '"u1ý cýau, ique -Ics. hqmmeiý qu'elle avait
ýýWàrS blras : l'un le Vfo10u,ý l'a-ace le V C étütt p1uý bean, fl

l'a bavpe aut côrdýes, de Souple, il (tait plus, r1cheý Seýý rýýse-W,"
-"Cutvye, l'e Cymbalum accowegne du devaient être rare» 4',onime Èeg hâMýý -
see pQteý sý1utiL1Rnte la méiodl,-- con- d -dôgý -,
tjume du 'h,01011. Le VOYýagelir égaT6 ceur Infiiile et qu>elle,ý n'avait ' littaL2[
ýqu1' Mt tombé, le e1r, dans une for4l éprouvé, biaeb a,' 1 pýqîrtlr Cý

,tý8zSylvafeë, *Ur lirue, V-énýC 1 de guetta dajag lOýbçd1j le dhgyaý>r aýuë--,
âaýà)erî» et qw-# vudan8et de4 gëuL Elle le revit
ý"O-tQn* etAýs blkb«" eïnu8à 4»U9 - la jaý poursuite de qu0que êerf,"-Ë, m,44
ldwït4 d'un fett mouXântý, tAI)els, que se. M(Mfrer lüt guï, ýbn p84qýe, efe

pue pQuiuýoz ,a5etg sur, Mn !,4r- de join, 4,pi,- dàrrjem,

paSee, ýr ýles- cordée a,ýeân
ýqu

ýaee= VaLl, elle,, S'enligeit, à, ut, h t
Aïà we en, r11ý%tb1re d'amo'u ýet de a 11,4eM _dnt$L' gný L'càrb'ý I>el"l

t, de _J!
coupe àe'î un a

dàffl gië. eoit do' TýâMýy1y, ùliï*l bý8we ýÏ1èlý'Cee bàt

-J
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moute égaré aboyait au perdu. L'heure et le lieu Le château resta silencieux encore, quelques Elle s'en alla, dans une désolation morne, re-
étaient propices aux Incantatjons. Elle s'écria jours : un matin, les valets et les chiens franchi- trouver Trajan, Roin, Constantin et Livine, qui

A ý moi, diable ; A. ruoi 1 rent la poterne. Mucha revit le beau chevalier. sciaient des planches dans une clairière au milieu
Aussitôt, du troue d'un vieux hêtre foudroyé, à Il galopa devant elle comme toujours, sans la d'un abatis de chênes. Ils abandonnèrent tous

demi-di6voré par les fourmis, surgit un être singu- voir. Ma-cha, emportée par la colère et l'amour, leur besogne pour lui faire fête. Macha reçut
llqrý tout en lainlies, dont les chausses rouges s'écria pour la troisième fois leura caresses, insensible et terrifiée.
étalent retenues par une tourrole aux aisselles, et A moi 1 l'iý1nnemi, à, moi L'après-midi, dans la chaleur du Jour, les qua--nie du diable s'allongea tre jeunes nommes s'allo g rent Y n pr de lau-qui, en guloe de coifWe, portait sur sa tête cré La longue et maigre foi n è u ès
pile une immense crête de coq. Il teiýait dansý la hors d'un terrier de belette. Il mit sa. main en tre, dans la selure de bois, pour dormir.
main un miroir., Non sans grâS,ý ayant es.quis3é cornet contre son oreille pour recueillir le bruit Dans la direction du château, des chasseurs
u-ne révérence de cour, il demanda à Macha lointain d'un galop de eheval, assourdi, par la jon- sonnaient au lancer. La chasse venait vers Ma-

Que me veux4à chée des feuilles. cha. A travers les frondaisons légères du hallier,
La Jeune.fýlIe, répondit d'une voix ferme,: II dit tout bas elle reconnut, au milieu d'une brillante escorte,j'ai, Ecoute ! Ecoute ! C'est le beau chevalier de son amoureux

meun ho é, Qui ne veut pas, m'aimer." penché sur le cou de son cheval.
A ces mots, le diable éclata d'unrire fantasti- ton coeur ! Il est à toi, si tu le veux. Jamais il ne lui avait semblé plus beau qu'en

que qui ne réveilla uans la, nature aucun écho. Macha poussa un gros soupir. Le diable replrit cette minute. Ainsi apparu dans le lointain vet-
je , veux't'aider.. rrends ce m1roir. Présente- Dans quelques heures, le beau chevalier peut doyant,'ce n'était presque plus un homme; mais

le à ton bien-aimé quand tu le verras. Que son être à toi. Mais je veux ton père un rêve vivant, une créature merveilleus'e de son
visage Se reLlète dans ce cristal, et Il t'aimera -Eh bien, prends-le s'écria Machlu, éperdue. désir. Ses fnres étaient toujours étendus, immo-
-d'am0.1e ý11 : , 1 Le malin la poussa devant lui afin qu'elle le biles dans le lourd sommeil de la jeunesse. Le

Ma:eha prit vivement le miroir et s'enfuit. Elle guidât jusqu'à la Croix-aax-Bichee, où elle.savalt souffle d'une haleine brûlante la fit se retourner
: , aurut A, perdre haleine jusqu'à, la hutte, qui était, qu'était son père. Satan était là ; d'un geste, il lui montra Iesý bûche-
vide. Elle -tira le miroir de la poche de sa pelisse La nuit était tombée quand Ils -arrivèrent à la rons endormis, puis Il ojua avec ses mains la pan-
:et le -eont.ýmlîla avec: ravissement. C'était un très vente. Le bùcheron dormait, sur la terre nue, tomIme d'un homme qui exige de l'argent. Macha,

simple bijou- . - une glace avale sortie désespérée, tordit les bras au-dessus
4'un tortil &Or 01I étaient enchâssées -tête. Elle adorait ses frèfes_
desl ne iýe lassait:pas de Pourtant, elle se détourna d'eux et fIt
W mirer, elle'. qui n'avait jamales ré-.

signe au diable qu'elle les lui aban-
fléchi soh výge bâté, . ses , gtands donnait
yeux bleil soýmb'rtý,: que dans Ilead lira- ýfo malin enferma dans sa main gau-
I)ide d, es soijrceHý Toute la nuit, elle che, plus rigide que l'acier, l'index de

_Ùà le pr6efeUX nilÉdir son 'iýrajah ; avecsa main droite, Il saisit
coeur. le bout de doigt qui dépassait : il lé

Le lendemain, alla se polster tira, comme un fil qu'on fait passer
Pilès du pont-levlà d'a cbpteaù, et 1eý par, la filière. Quand Macha ne re-
eoir, quand le cliasseur ýrevIù*ýaw. tourna, o.le vit la moitié du corps ma
teulu, sen], ayant dl,ý,tanci* toge sù. gnifique de Trajan aplati contre la
ieiýite par la vit(,see de son cheval, il paume du diable et l'autre moit% dé
Vitsurglr d'un buisson qui Sai- venue, à la sortie de sa main refermée,
sri Hýù. cheval par la brid'e.,Ët lui.pré- un fil long et mince, de laiton. Plus
senta leý mliolr. Auiýsitôt,ý,que lýe<,,Chef a- Immobile que les tronca des arbres In-_

yà soli Image dans 1ýéalu dermaàý différents, elle vit ce ; qur routait de
te fie, lü 'gýace 4ýnchRntéeY ýll.-e,éciia son frère diminuer, dîminuer, en pas-

Xglheur à, MOI! le ý diable'. saut par l'étroite ýssue, tandis que. ýle
eW le dillble qvl a fait la cbose-gue fll s'allongeait toujours, et devénait

Je m>ý, ýü_1s Moi-même. 1. (10 plus en plus ilitnce.
.ýý-rjjq ua &M rheval de l'éperc)n.e. -ne Quand- tout le>,eorpe Y f ut pazO, lela ýb trat malin eoupù, un brin. du fil de -la Ibn-rm bond ý rikie,

à la maili'- de Mucha. mie gùeur d'un bras.
r0la p1ue1eufý jbtxm'- 'e-ainemeut, au-I "C'est, peu de - chose, d1t-1lý je me
iggr du, -chàteau. La wrte m9tult -tente de rlem,.-gra nuit etýjûürAebaý ple Elle Rùm entoumIt avec son bras le pied.trotnpë-e et boig.uptii%' le n du chevalet, qui servait à acier le

son -aide, ...... Le màliltî leprIt par Ibo pjeda, et
U,ýUÏbliý eýe lgJý4mu. chcýr d'lune brun ý'ayant fait virer très vite comme u

son ebeMIý ,conbmg ûordier fait tourner %& corde, ILmar-
xî,tûul" qid, se aâÂt',be d' un Ê r'bX 0, -recul ýen ffiàeuý flSille 'qui*?allungfflit. ;totýJom% letirdlel -que

de
épuisév une botte dé: dbanvre.

&Puia,42elle" Je Quand :la ùordý fut mifiàe et- ltloa»tU,:
1wparý ta Plus malheureuse le malin. en coupa un brin dO.,Ia loiI,le 'n'al b1ýèýe il10ar d'ùn Dl%&:

V41rý III ne coert P1114 Quand Il. s'appro'c'ha .41g Cý.nstvM1n,
à Xne &'Il r ontaifju Xacha pouesa un grand cri, maio'l;c5r

sonne,. ]p, mème elle, ne 'lýenteftdlt«
ee'hie >ýat& del, rire -la, -

d -blé ýwrit le jeune ;h4mnie par
pelft ltgie! ý 1,9ý le mtfxja rat, Il edi; et ý,iýe YnIt b. YéCIS-

tête et par 1es Pl
lý1Uè, iphiu[te bnt;, » t'ý t' el 'a-4s$l.,Cýar kr à la, façon dont Macha a'ralt "Vil lég

le mIrdJ1ý egt, là.- "d uve p6trîr loü'r
pâte ù la foire de Dehreczez Aveç
des ýjýëste8 large, Il pêtrlimnait, Il pé.

veüait ''btlllànf L Comme tlU'Vnrp- BJeý
t6tý il ne ýtnt Plus qn'WleL boule que 1*
malin WM, leu lire 0
walin en coupa u wil de la IOizý

rmýdü tumullus 'de ý,é> , n 4ùl rù4tt svae UXW'wüný brais.

1» -sep 'treils f1mres; 4ï,ibe ýreegt plus -que yýàeýw
ý,ý'lu1 polir le

tee euýrm1 sur feu 'bre
ont éýIlëIr., #qie, i u imie, lui,

law;â Iný15ëI'. il 0-,lý ýýuuuz, twuIl Il - a
1.4 Yë,

taï 
**e peé4t, ee',r 'Lýý' 1w»ký

eat elle laisst

um âO À: ejirg ps, lin,

ÀMO

à
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tmisième un pen.pinfi:mtùee, là.. 4Uat#èmý
i ce encure.
ýMgCla ne CMU Pa S àý Viâ
IS 1utý_,naUf màn Chevalier. 1

Io d1able..
fruvjent n'el4t pas coiuplétý

-Que vëUX donc efitore dé ù101, maudit
ma'cLa ilyùcragc,.

egarda l'enremi dans les yeux. et'y lui
pën8ë-e. Elle Lbaýsffl la teb_-1ý accablée,,. Plus qnè
ý'ere PlUe que, 6ûs frèrcýS, cIl .e aimali ffl:m1ýre.
Dýei»niiile-moi plutôt ma vie

nûn, rupdqua, le ffleblé. twi
que, je velixs'éloign êt, p1nIýànt lée--'l'e diab' ' a, 'dans ln fQr

-dù vi(Aun d'nia dolgt rê veu rI maçba ÉnIStfný.,
IV&ýaýe ee ees trkee du" cette inusique don-

"(JO mý1ja1Licý
Dnne 'de ý TnJa -ade, la

d'e îW tyOfýSiÙWe -je WeUr alb»UreUX L dQ
Aern1ýre;1 C'tiait raVae 1 auwý,

A la hutt1ý la pleine
wýLéýýrseS les bêteeýSe,

,» t tInte qui tcTubaji Cf>lnlruë à
ýý1qdyj L dfýa, jýUJM.,
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lionnaire baron d'Aitenbaiiss, épris depuis long- fut

Ci- elle qui, la première' rompit le si1ènce,ýLA ROSE: DE JÉRICHO temps du sa triomphan ' te beauté. -Eh bien monsieur l'explorateur, dit-elle d'unPour ne pas faiblir dans l'aCCOmpliasement de ton preMque enjoué, de vos si longs et si Périlleux,
ce qui était pour elle le plus àouloureux des sacri- voyages, vous avez dû sans doute rapporter desDans le grand salon du château de Garbes, les fices, Séphora avait refusé de voir une derblère Impressions nouvelles avec ces curieux sou7invités, at4ýÉtiis, écoutaient chanter la baronne, fois André. Alors, celui-ci, éperdu de détresse, venir$

d'Altenhaüss. avait accepté de faire partie, comme médecin, Et elle soulignalt so allusio du'n fflte en dé-Sa voiK de contralto, forte et profonde, S'éleva't d'une mission dans le Haut-Oubanghl, au fond du signant auprès d'eux une vitrine dans laquelle on.dans l1air>ý continent noir. avait rangé toute une collection d'insectes étraii-.jamais 'le grand air de 1101gurd" Ià-bais, pensait-ilr il oublierait peut-être ges et de fleurs géohees aux formes bizaIl était rentrý, en Fmnce depuis, cinq ans, et il -- Cert 1 Os, répondit-il d'ijne voix qui t rreg.-JÀ 
remblait uitWalkyrie est ta conquête... 

-an'était pas guéri. une fois, - Il av&it perçu la ba- peuý J'ai rapporté de M-bas des choses nouveIio&ýn'avait. trouvé p .Wreille , interprète. ronne dýAltenhàÜs$, ae loin, 'dans une fête offi- Quant à mes impressions, elles n'ont été que'Xuý01, eût dit. Une âme, éperdue, exhalant dans clelie... Ecbanger la moindre parole avec elle, Il ne perficielles. Au fond - et il prononça ces gerýýe .

I'àu-&Iâ un hymne 1Jý tendresse. l'avait pas tentv, car son mari la suivait comme nières par'oles d'une manière significative _. au
&u<t3etiii do.la. Î' ýgàë 'attenante au salon et une ombÈeý D'ailleu re

rà, elleýmémae ayant, un Ins- fond, je suis demeuré exactement je- mâme' êtle fils tant, laiseé, errer 'son regard sur André, avait que vous avez codi Snant sur ýeýI)Rré, àePèut parmi les fracs, ullu il Y a onze au$...des çilàtelai»$, André de oe4s,,jmiùobile, rete- aüssitQt d6tourné la tête. L'lie comprit. 8a gorge se souleva pins rapldEm,:ýnalt 1 son so-tiffill. L'avalt-elle seulement reconnu et, Étang ce cas, ment, son éventail battit plus Lerveuseme .nt dePU3, süro,: né. bougeait :,dans sa face de avait-elle agi. intentionnellement ? Que lui lm- son aile, et e-ile murmura
bro»ZO,ý où'ses youx vêrts brillaient èli regardant pbrWt, après ýtout,.pUlsqu'à; présent elle était, à, -Alors, après onze am$, vos sentiments n"Ont'on -eût jamal» perdué pour lûiýl Pas changéehaLsLteÏàé, avec une telle expression qu
dIf la statué de i Extase. Rey-enm -de jýou*eùÙ ee JýUnce, à'pÉès six ans, il . -Non, dit-il, enhardi, en'la regardant fixement,Uest qu'elie, éta- vraIwent très belle, la bàý S'ét&tt 9f.blie'L acquitté RB un tude:" ne ton, qu' 'ban Et vous, madame, avez-vons oublié *?
reùile lié r«, dams sa maturité de femme de tout neuf lýou9Iss&'t & P e t Ut é

rés n sa bo onnière (Y - Elle releva a. tête d'un air tristelait, Po Lir fitiii, 9011 'retourL tri=p"l que ses Pa e- -1ýeUsez-vous que moi, aussi, je puisa'têUtý;eý aient 0rgalusô ce sol>làcette fête au, eh&- blier ?-Yeloppant et àècÙw6hê gene vert, sombre en, eau' Garbe . iendemuin' mâme de son ar- ý Et comme Il tressâiIIaIý d'une joie muette, elle
sant les formes'dè i , ig.,hnpe=ble, ses fflU- t de, le , -Oou.corp 1 ý. 1 > . - . ., 1 .1 1 1 rePrIt comme désabusée

-décolletées 
JaM&le4 %aient'. éclatantes dei blan-

ýur, supportant un tou délient, theeMI6 per itéllé, navait pas étà la suilptise du jeune hom- -Mais vous vous figurez peut être m'aimer en-I.
-de

tête expressivý, aux yeux pleins de lan- n.Wi en voyant entrer, ParmI les Invités vous trompez vous.
Séphots core ? ajouta-t-elle. , Et vousleAI, et lailL ... 

non plu8 la jeane1ille dè jadis, mais même. Cela ne peut pas être, je connais pin
gueu:r",l la bonewe fine tine tête eRsq-urýe.,d'Or d'Mtellhaü»s'

leîpriUcessffl loiritainës, do une Séphora pluý belle Encore dRJ» Son ëIPànOllis- bilité' defi coéur6 Masculins et je ne crois Pasenime a'ccomplle n'avait Pas qu'un homme, après onze a
iàtt'i ,ee*ffl 1 pour. An*é' de G&rbes, elle aviit siewent de f ne, Puisse aimer laprince.,sse lozn ýIe quon, entrevoit été sa joie enapprenant ýque.1a baronne, n amour aussi graudurant raême Idole d'u ËI que pfS: ledana un rêvEý confus, celle, quon similgiiae saisir son absciice, était, Ot ne S'i5tWt Pas Passé, pas Plus que le ne crois que cette fleur.9à.en ttenc(aàt les bràà, mals qui s>61019ne tOWi)ursi r'Mariée ý1 chéé, qui fut un Jour éclatanieý pourrait -rêneurirýMprëcI8eý' fuyante, nulae coulme unmirage... Après onze qms, il la re , trouvait donc plus char- et séPamûuirýde nouveau.-resse, 'Plus: oeifktaùté--: e et llbreL., Itllé.d6oignait dans la vltiý 12me qu 

neouývel:te li ....d6brltiilibre 
aunttreNIgétal rm*nlbIant un »qu&AtteýÜ=e 'ans auparavant, les, cbàtejlaj±ýs de, Gàrbé$. pcurquôl, duX MO

répaa qui avait pé de.]ý1fiùte rte
,entretenaient -des relations emvlea avÊ>c leurs VOI- Prée&dé

la Soirée> son coeur avait battu follement. sans ýêpýndre, Aa&é,pdt lafleur recroqtEv1ýglus de câWtagneý 1 Fra7dièmf4 paxents ýde S& pour qui chantait-elle maintenant avec une. et.18; mlt'dax4 un vose_
Ur luiphom', alow jeune- fluc. 'éJu oti1ýJJ $1 Poignante po Y Des !jDpI)onmni

I;al'màlt-elàe encOre, aPrès $1 lo:àgtempp lî:,, tqnYé11ýeËtJ t la. soirée c-gntinua,.pour lui lS prIndeam lWntàlýet; venaft ýwebO
ùqýesait lie 1', oe

et, par la-,tlwe e sajë=e výcl8Ine- TýeI1eeI étaient ýffl questio", q0l'se posalt fiè Au péfli, jour,,qùaià 1
JzýeUÊibIEý vreueiement et qu'il eùt ýtapt dm.trê, iui'piieei à, re nt retirée, Aiâdré prit le braePU 

Ventrainant vers vase 4arelequelSvuller., 4 eux 'elle, 
le' Il avait,lis euàsîýit fbrniù uu ýô' pie idéal : ce fut , mais comme 

heures auJýftVaYant, Petite plantepr,ý>cJsément, la baxonue VüMnlt de fiWr, et, fen- desskh6ede leurs far-ýIeý qui, en pré-le-Ur commun amour, 'entrevirent la Pol%-.,4ut les, fýoupes eti Jalgosuït ez r,derrière Elle com e , ----ýRegard 1 fît-ililnion heureuse. un sIlIaýe re1uMIneuXý ýfQJëJtêe, congmtulee par, A la placé du petit nueletle Jaunat bàûl»ëAgnré,-de, G"bes pouvait, vIvre hollorablerâeut tous, ae le se 1 deiâ terrasgo oa ýiýhorà vit une fie
lut -versaïfflt eeà rarents, se tellait André, comme 4ýur ýreserer -Éali elýàig , -C'eet eflle de tout à

qu,11 a2et du soir. -- ceAt une, rose ;de ArlehoL étraýUgeQuelques nÉUCtE«ý l ut. po"ýdE, wr «e«'IW,,U,ïLvàit clilluile taible dot; Dtvânt Eu le Mës troilànt- ýV1eà11> al ou 14 romet, 011 wntûet avee là remedu,rIM sous J'a 8 du elél ieý cieLiIýteüZ ïdroitýet heureux, Os- 190zlggomb

ÏMe'Üfer'dM Jour ýAt( lendeffliE.L d',é 2e$ý gt comme ý_àne là'Me- perlait dulie les yeuxqn përmit dt>llc aux (16 eaime maie eLdrý,, detnute-tègdo eéjihora eà 2eëVen.' eW-«t,
eàrew*goAt les' tait grisé ýPRr le parf eetil''qui emazmIt d'elme -Vouis voyez bleu, ajoutasel4fiIdQ",4 lie r le àilýur de-W 

a dane ja nature dewfîeýples
JuI 1J, Jw gprge eyllée tes-qïm aeýàrenÇe, qUi'f4â WjÏJêý ne tWdýVot PasI ,les :des amôlllm, pllàe" forts quLý je-'e-qw,, ;QIt fin Par uneý,

sur
:týomit "la Jeune

=,en

V"S
N
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2,CH IE S
EURS SARDE

. ..... ......
DePUJK d6jà plusieurs semg4nesý la France, ený «ssiste1iý au dApart. Les barques sortent la nuit,

$'O(icllpèr d j)é.cheul-9 litefonie, et cesbýum-. paree que la sardiaeWeffraie le jour; ou bien,. lu-

ouvrier* de la-mer sont devèmis unsujet de coSmddée, poxl la chaleur du Soleil,'elle'plonge

plue et aussi Samýweme4tj pulaqueï l'on a ofiane, clans des. p7«ondeurs où les filet$ ne peuvent

et d4usé, piiiýwue ron s'eit djve1ýl -afin Cie. les tc4ndrýé.'
mieux secourir. Autýre ýhckse, ces petités bftiès vom.bep, sont sans,

Il oera 2aDs doute 1-pteressant eO-arýnos lëmettn. apP&It aux tieures, tièdes , il est'djàjie ýziutile que
lès pêcbeurs gupillent nu, appâ . Ili

i> tanser lin peu: deï cette coAtémx
)y».ute, les anmýeé d'aprndance. nélvigueuz lu nuit pour se trouver à laerore sur

L& 4àrd1nëý ce petit poieson lieux dé pêche., e: à'argçfit, fait% ýý'C,üst tdut 'u Mer un a l'abrila mer comme une la n s# de býén:. po
vWrêý on mourir de faim, ýjiilv&ht ses CaPTTeaw, des courai)ts Sous-MaËns.

(lie quante ý mille Bretonàs, hommes et, Une foie le filet pûsé, il do1týfûrm,ýr une sotte
'de muraiýle-cntrý& laquelle la soi4cUlié viendra se

(;Ulf-ýstfflm, qui z&_-hùuffeý,cetté la téte la PreUýière, si elle egý ippâtée.
lý>tèrC, attire alégi dansle vowinage-de sew Pour 1 rela, les pôcheuro Jettent ýde- la ', rogue.

ýLuel, phenomèn:e- du côté opposé azx sardines ; fflte: m1ýÉ uté, qu5

irbmt6elque attUqer, l'exode' des, -banc4 ? Lýes vlerkt de Norvège, est compO86e de lRlÈaýný de mo- SompIt'sse. On lès plougé da-ns des' Cuves dwie

eevalate efflyent de tàuj()Um ee-11 que n1eý, LCe OUÉ,ý,nes en sont très friances. bouillantej etdeq ouvriiýres atientives JOHretinut

ofit -dekertÊý t4vage's-, et ploiag* Attiréee pai l'odeur, elleo se p1,6qýV1tMt 'Vive- Promplemezt.

àa»Jiz lwgèredt eàve, ý,cJans le, ýMet_ C-etýeý opýxâtiûn terminée., ellea ,teut e)Mrl)éeiid
to»e, leff h,ýugmës PObt en enserre gj1ýý dCrri,ýre les Coles la qteue, bortëýe ý ý1lwUesl

pepheumS , lieutrae, luëirdtude du gal111ý ýlen 3a e et la retient ' pr18onnnAýe. , Quand 1 is jugeat le puis porýtëes à 1 o7il 'des

las sont ýoi1r Riug dire pêtris de flof momen leg hommtý II balent - douce-, claux'versent le liqWde d>iij,& les boîteýï. Ulaiý sur-,

(le",fteu'ut,' et- àês, 'quýý'fe eufart8,ý ont attpbt ment le filet, Pula s'0ýCCupent, A tetirer des mailles, v6Llante.véri1l1;ý3 'si la,ýquaiit1tA d'huile est suffi-
, age ai ans, Ils mou se ýs. sur leR paqvrew petýti poissopEi frAtillen-t sante, car un vide dams la boïte gr4ergit pour cor-l

Ë - opération uélleatel car nue sar- rompýre leïý poissoite.id du pèze., , ý 1 . %mteý,pat4lt etre ýÇp M va'! 1ý1ê8t maîutenaat ab tour du soudeurI XYfflï dod:Jheý' rýhée perd unegr;inde
ýn!,, que dàýýd ýen>, gmn«èý >aýý

Gwîyiý la
1 4ý' apporier, sokn

Id

14 sardine ýC8t Vites8è, et nnê, prèclÏlôn, extra, .

4M Une f oii% In b
wakit ýi1e1 lit p 1OngerýJ1ý, ne4

cliq à, ccIntx,ý,ptUt1ýý'
et

lia atell er

71 n
U0 le tne,'et 1 oeil, lyuk, 4 ýç, a: lertý',iait

ýO1ï_ Blèn Tý& ýwftMt1 en-ltam te*

rêfi[tîv4ýàernt eo -X

àI," àu, ýdine d'grge4t qui 4Z4tlfýÉ It
V,

ge

es îýVx»Meg ont, aeettee ffl,111,

es
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PROGIRÈS DE L'AUTOMOBILISME

4 ùS 1(ýctOuM se rappellent le vif Intérêt (lue sas-
aita J'apparition dýu]a pl automobile ',dans les*

MontrêaL
Icletait 10 21 nýVembre 1899. Monsieur Ù. H.

agent d'immeubles, ac-
ç(w4ýa9Pé ft maire Ptéfontaine, eut alorsThon-
u'Our dans

La v(ýituZë automobîýe était encore afflez rudi-
subies de-

.Puis Sonit -ni ýpiuà ni moins, mervellJeùsele.
-Importe 'a MQ)itrêa par M. Dan-

luFý)nd, en dont: nous publions ci-contre
ýýa Yignoite. pésait 490 lt Vres, etil sortait des atý'-

àè, lit- ý, NeW-Engl&ud 14etor C:rriage Com-
P't1ay,

nd P ssède a11ýourd'hui l'un des au
ta-mübileý los lîJuýs 1jelectionnés, non 'seulement
du CoRuu,ýw Mais. du mànde 1 entier. cette,:V(jl-
ture el3i sortIL, dl6s atellers de la maison De Dion-

q; ffi iýkn..dé, beaucoup la plus<imporrante
'àRufaet-are û'&iitQmdblles de Pbnivers-
uaulomobile en 'q ilegidon, pèeé-: 800 livres et eat
'Y, -ýPàr nu pouyý r de Èix femes -:(le cheYA IM LU

du pouvoir est dirette, et elle se fait
d'aucune,

perfe,ý1iünzè dont M. Danduland
-cxt,ý, jýou1lîg elsi pQurvu d'un triplé frein,

IWPn rend le contrôle ebt'nxù à"pike Cie pl vaporis 06, avece hibi-
Il 'n"R cOûbý que mais

un autowébile' du'
'Etat$-Unie à- moins de $ý,û0 loir

payer
ýýeee, dïý",W en 4roit9 de royauté au gouv' ède pouvoir Importer

de la- k7rance uiillkiitomobilc- DeDloii-

a, non seulement. ét6ý..

Müntreal,
ete,érêsser VIVeméut aux- proeè6, ýVùe du PrëWler &t1tânobil Pa noýîemb1%e M .:le 11paugurA dans Ips prl ne'. Iffl ;rues. de' M;Qiitrnal, 19 21-le1pre de': loco'laOM04 Pr«1Qu1aý"par M. UH. I)anlduranci, aýcçom jlqgnè.: dû iàlý

e er
automobil LI z aillmýj' 
pemis aux.,Montr-6 lals de:iüjVre:lý
voloiýpemý-,nt graduel -de râ

'ýmP dnns le monde.

Dand ur-d' est encore acmie1w
ment le propr!dýtAIre d'un petit
blle apV-Liý " ý,lreemobllt, CI est Une
jolle 'voiture de fîýlS forces et (1-emie,
ayant- etê manufacturnie EýQStQjj, et

Syelûme des, alit
DIôn ffil. ', , .1 1-BnÜtoný' M. D4 ,

dq1re, ffl
qu'ils'
-quo h"mlyzný Jour, on Dont la "volr til-à-

d I& Métro,- 
-1ý,

vole; teËdii queIdes fntùeg àé
preiinle ut plaielr à le, regarderplibte;

ger -v,ýWeule Élu w4lieu 4es IQU*4
C9.m1çuLgý n'ý lui Wh e**ý

tdftý et il il
lia l-1 , - ,

P

<wk que

ýK

"M,

Y 411,11, q:ilç

Oln

ÏN:
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CHOSES ET AUTRES COMMR. ÀEOUEN MAMANYENTILATEU
-Il,: y aura un candidat oùvr!er e

la Mairie de Boston, ýMassý, .1 au-
soc et plus

tomne prochain. Conservez eos'
de Winnipeg FAiLlruRES

croit que: ýes électi6ns généralee eu- t,6ut jêg mÈwEs ENVELOM S, à.
ront lieu, daiL4 le Manîtûbà, en août Mà1g1ýé l'A-UGk-,Notre ,Ventilateur la dixièm, noe,:

YoU ý, don=ons.
étant sue- lé RIEN: DE TÉIL U_ c., sur l'la.:Rien de tel-que le BAUME IL,14

MaL contre les ý affections. de la £bat que vous FE--bhé, depules IUAU PAPA
M ard M ... g(Ce ýt des poumons. EZ cettë JOtJP,=

Gants de
eS républicains les plus en vue NEE=LA et-il né,années du pays soýntdvis que le Président Suède et kid vous-en COUTEêlu, L'ag prochain,

U. Roosevelt seraaM M 9Épi, :nâ4m"e si, ýMat de, Nýýôrk passe RIEN
à ýa démocratie.

pou -une f,ý,we vient, deý demander

être reue ,dans le barreau de ronetýi et GaËts reptum à peu de *aîsý1

liondres. C'est la prew!eý,e deman-faire l'y 110001 du genre.q'àt est falte en: LANCTOTI
hautement

lues du' (1pr

-sement, les- oanad1eL,ý-m, andé, par le Bureau nier n-eu n Dm br 0,fmnçaLï, eu canada:sant au
bre de et les citoyens cle

WWY et
-7-D se publie, aux Etats-Unis,-,-Oarantlsàons pour, une moyenne de 4,000'ouvriigeBE04.U-

veaux chÈque année. Et ce ebliffre-1
tous les g enres de ne cOMiýre11d pg.s leR nouvelles édi-

tlons ni, les livres qui, servent l'en-

thi à I& n.
-_Densý 1a_ýpènin«Ùl@ 4Eý ManïieLý,

-'lak, 'Crui wàvjwnee 4ns là î erý

lunn d'e 'cýës 1,4ee est

permettre A ýbpôn:ime ou à une
il S' -A-

bAte dé sori= de Io trâverser. Un

aatre est,ýç1e'forme arrondie et d'und ^91èeý 111.ftjclte teinte res, 8eý bords' sont

-é«'de ý cristaux de sel, cousit-

tuent, uue Mo1ýture d'uné bielle4ur 'p 11ý'1q1Lýw_1F11 ý1-I*t et
Ide jueig,., enwueant l eau qill; non

-viçýIgt 411 rose rouge, rua e4 w

cegitge uDý ý«ttma À-lette

sont ýi!sý

et', roses

Iz,

;R

fZýï,
P
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BIEN TAPETÉ Découyert une Gudrison
pour le Un curé descend un Jour dans un

hôtel fréquenté par des libres-pen-
seurs, des athé'-es, des inerëdules et8 H U 1 8 9 N9 A T IS M E des antimieléricaux. Surpris, l'hôte-
lier pri6vint le prête des insultes qu'il Une bonne figure, de l'élasti-

cité dans le port, un air dégagés'exposait à recevoir S'il persistait à
et gracieux, une possession com-îÈ d'argent. manger à la table commune. Le eu plète de soi-méme, une percep-

ré persista et alla prendre place tion vive, des manières enga-N'importé quelle personne honnête qul parmi les convives- Toute la duréesQuffre de Rhumatisme est invitée à pro- 1 geantes, un regard brillant, une

ýss t t
fiter de oette offre. du repas, ce ne fut de la part des voix claire et une b(,Dne santé,je suis iP"aliàte Pour le -Rhuipatisme convives Qu'allusions bl( es e sont des qualités qui peuventet j'ai trait& plus de cas,

in. Uý1r81ntque
ýe grossières-sur la religion et A Dégard être vôtres si vous buvez duquel autre médec a 16 du curé. Mais celui-ci ne semblait''Ano, j'ai fait 2,0ffl exp6riencffl avec des

drogues de toutes sortes, et essayé tous pas les entendre et icOIltiuuait Son
remâdes inventés tout en cher-ehant repas comme si rien n'était.lý'MGD1e entier Pour deoourrir encore Finalement Yun des polissons S'é-juelque . lie, merveileux tonique quicliose de mieux. Neuf ana passés't-W &cotlvzis enfin en Allemagné une pré- cria en s'adressant à celui Qu'ils von Qui aide la digestion,ration ebilriiqzle precieý1se qui, en com- laient Insulter de leurs propos n repos réparateur, af-tin4i-il avec mes autres découvertes,, me -Mousieur, péelleuâent, je m'ê- fermit le système nerveux, en-a un remà(le str,
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